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POURQUOI NOUS NOUS OPPOSONS AU BUDGET 2024 
PROPOSÉ PAR LE MAIRE 

Si nous saluons la nette augmentation des subventions aux 
associations, qui souffraient depuis trois ans d'un manque criant 
de soutien municipal. .. 

Nous regrettons les similitudes frappantes entre les budgets des 
années précédentes {2021, 2022, 2023) et celui de 2024 qui sont 
telles gu'elles semblent être le fruit d'un simple co ier-coller. La 
principale raison réside dans le fait que les priorités établies depuis 
des années demeurent, en réalité, des dépenses annoncées mais 
non réalisées. Les investissements prévus n'ont pas été 
concrétisés, une tendance persistante depuis plusieurs années. Des 
exemples concrets abondent : les travaux à Nogent Baltard, en 
suspens depuis une décennie, l'extension de la crèche Cabit, les 
aménagements au Cèdre, les rénovations dans notre église, 
l'agrandissement d'un réfectoire scolaire, ou encore l'acquisition 
annoncée du parc des Carmélites en 2019, pour ne citer que quelques 
exemples. 

Nous regrettons la vente ro ressive de notre atrimoine 
immobilier qui appauvrit le foncier de notre ville! Cela comprend 
notamment les pavillons de l'île aux loups, l'hôtel du port, la parcelle 
de Chateaudun ainsi que de nombreux commerces. Il est à craindre 
que ces ventes, combinées à un emprunt exceptionnel de 8,6 millions 
cette année, ne soient pas étrangères (l'avenir nous le dira) à la 
construction prévue de notre futur marché pharaonique. 

Nous regrettons l'absence de p[Qjet vert ambitieux, en dehors du 
calcul de l'empreinte carbone de notre ville - une initiative bien 
tardive. Peut-être que la pression populaire, combinée à l'annonce 
par l'État d'un budget vert obligatoire, nous permettra de voir des 

DEUX ÉVÈNEMENTS, L'UN PASSÉ L'AUTRE À VENIR : UN 
MÊME SOUCI DU BIEN COMMUN 

1/ Avec la journée mondiale de l'eau, célébrée le 22 mars dernier, 
l'eau s'affirme de plus en plus comme un patrimoine à préserver. 

A mesure que l'eau devient plus rare, avec les sécheresses, plus 
destructrice, avec les inondations, plus polluée, de nombreux pays, 
mais aussi chez nous de collectivités locales, la considèrent de plus 
en plus explicitement comme un bien commun. 

Les perturbations du cycle de l'eau mettent en mouvement les 
principaux acteurs de la politique de l'eau. Etat, agences de l'eau, 
collectivités territoriales se mobilisent pour trouver des solutions 
à ces nouveaux contextes. On assiste par exemple à un retour 
massif de la municipalisation des services de l'eau. 

C'est parce que l'eau doit être traitée comme un bien commun 
que le retour à une gestion publique est devenu une priorité. t..:eau 
a vocation à être gérée avec précaution, dans le respect des besoins 
et des attentes de toutes les catégories d'usagers. Leur participation 
aux décisions les plus structurantes, doit également être soutenue, 
notamment dans une démarche de long terme, quant aux 
conséquences des choix sur les milieux naturels, et répondre aux 
questions: la décision du moment conduit-elle à leur restauration 
ou à leur dégradation ? Les tarifications et les investissements 
sont-ils pertinents? 

2/ Les JO débuteront en juillet 2024, l'occasion pour promouvoir 
un sport émancipateur au service de l'humain et de l'éducation 
populaire. 

LISTES ÉLU ES 
améliorations tangibles dans ce domaine. 

Nous re rettons l'absence de bud et spécifique pour soutenir 
nos commerces gui périclitent peu à peu. Les mêmes petites 
animations reviennent sans cesse, souvent organisées par les 
commerçants eux-mêmes. Une trentaine de baux commerciaux sont 
à vendre à Nogent, et le 3ieme avenant du nouveau plan de 
stationnement, réalisé à la hâte, ne semble pas arranger les choses. 
Sommes-nous pieds et poings liés avec Indigo 7 Sur tous ces sujets, 
notre Maire semble clairement dans le déni et manque d'honnêteté 
face une réalité frappante et de pragmatisme face à un sujet qui 
doit être pris à bras le corps. Nous avons à cœur d'agir et 
d'accompagner la majorité, si elle nous le permet, pour mener une 
politique commerciale digne de ce nom -auprès de l'UCN qui réalise 
déjà un très gros travail. 

Nous regrettons le décalage ab ssal entre les orientations 
bud étaires choisies et la réalité vécue ar les No entais. Les 
problèmes quotidiens vous sont-ils remontés 7 

Monsieur le Maire, il est impératif de reprendre rapidement la 
situation en main avant que notre ville ne s'éteigne! 

Nous ne pouvons continuer à nous reposer sur nos lauriers alors 
que notre ville détient de si beaux atouts. Sortons du noir & blanc, 
sortons de l'immobilisme, sortons de cette crainte de plus en plus 
réelle: faire nos achats à Vincennes, sortir le soir au Perreux, et 
rentrer dormir à Nogent. 

contact@unionpournogent.fr, avec Gilles Hagège (conseiller 
territorial), Tiphaine Armand, Carole Prades, Thomas Olive 

et Marie-Christine Nungesser (conseillers municipaux) 

Les Jeux olympiques et paralympiques arrivent en juillet, c'est une 
fête, mais le constat s'impose: le sport est malade de l'argent. 

Le « sport business » est à a fois le signe et un promoteur de 
l'évolution ultralibérale de notre société. D'un côté les J O  vont 
offrir quinze jours de publicité aux multinationales sponsor. Alors 
que, avec la vie chère, tant d'associations sportives populaires 
bataillent pour leur survie. 

Nous souhaitons pour notre part que la pratique sportive soit au 
cœur d'un projet éducatif d'émancipation individuelle et collective. 
Le sport et les activités physiques peuvent donner vie aux principes 
de solidarité et d'émancipation citoyenne. Ces pratiques doivent 
être accessibles à chacun.e et ce, tout au long de la vie. 

En outre, la construction et la rénovation des équipements sportifs 
doivent répondre aux enjeux environnementaux et écologiques. 
De même il est important que les infrastructures et les logements 
prévus par les jeux olympiques et paralympiques servent bien les 
populations des territoires concernés, que les règles et 
compensations sociales soient pleinement appliquées. 

Enfin, si la vitalité du sport se mesure par ses pratiquants, la qualité 
de ses équipements et de ses instances institutionnelles, elle passe 
aussi par les tribunes et les fans-zones. Les comportements des 
spectateurs et spectatrices, l'attitude des supporters doivent être 
exemplaires, sans acte ni propos racistes ou discriminatoires. 

Raymond Gené 

ville-nogentsurmarne.fr 


